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GLOSSAIRE
 
 

- Démarche participative          
« Dispositif participatif dont 

décision, présente son projet aux personnes concernées et engage un dialogue a

regard du résultat de la concertation. La concertation peut être engagée très en amont de la décision, 
dès les études préalables. Les formes prises par la concertation peuvent être très variables ainsi 

 
 

- Eco-efficacité  
« L'Éco-efficacité consiste à offrir des biens et des services à des prix compétitifs qui répondent aux 
besoins des hommes et leur apportent une qualité de vie, tout en réduisant progressivement les 
impacts environnementaux et la quantité des ressources naturelles nécessaires tout au long du cycle 
de vie des produits pour atteindre finalement un niveau qui soit en harmonie avec ce que peut 
supporter durablement la planète ». (WBCSD) 
 

- Îlot de chaleur urbain (ICU) 
«   
différence de température, le plus généralement  
ou entre la ville et une moyenne régionale.  relatif à 
un rafraîchissement nocturne des surfaces plus lent en été, qui provoque des températures 
ambiantes élevées durant la nuit. » (Jean-Jacques Terrin, 2015) 
 

- Evapotranspiration 
« ond à la quantité  
au niveau du sol et par la transpiration des végétaux. Toute évaporation implique une absorption de 
chaleur et crée un rafraîchissement de la  » (Plante&Cité, Juillet 2018) 
 

- Rugosité aux vents 
« La rugosité définit la résistance au vent : plus il  la 
rugosité est élevée, et plus le mouvement de osité relative correspond à la 
rugosité da  central.» (MitekFrance Support) 
 

- Albédo 
«  solaire incidente réfléchie par une surface sur 
cette même énergie incidente. Quand le rayonnement solaire arrive sur une surface opaque, une 

  la 
surface (1 - albédo). Les surfaces ayant un faible albédo deviennent alors plus chaudes que celles 

re utilisé à plusieurs échelles : il peut désigner une surface 
uniforme (surface) ou un milieu plus hétérogène et complexe (tissu urbain). » (CEA) 
 

- Inertie thermique 
« riau représente la résistance au changement de sa température 
lorsque intervient une perturbation de cet équilibre  une 

 thermique est mise en évidence par la « lenteur » avec 
 atteint. » (BBS Slama) 

 
- Convection 

« La convection (thermique) désigne le transfert d'énergie thermique au sein d'un fluide en 
mouvement ou entre un fluide en mouvement et une paroi solide. Ce transfert d'énergie est réalisé 



 
 

par deux modes de « transfert élémentaire » combinés que sont l'advection et la 
diffusion.  (Energétiques et procédés) »  (BBS Slama) 
 
 
LISTE DES ABREVIATIONS 
 
VISAS   
DCE     : Dossier de Consultation des Entreprises  
GES     : Gaz à Effet de Serre 
SFV      : Facteur Vue du Ciel (Sky Factor View) 
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INTRODUCTION
 

de citadins 
mondiale (  (ADEUS, Juillet 2017). 

auquel la ville est confrontée. Les villes dans lesquelles nous 
vivrons demain seront radicalement différentes de celles que nous co

catastrophes naturelles, la raréfaction des ressources, la transformation des modes de vie, le 
changement des pratiques sociales ou bien encore, , 
et la préservation de la santé
résilience p  
 

actions se dégagent de ce constat général et devront être pris en considération 
pour aménager nos villes, leurs formes, leur structure et leur fonctionnement :   

- La ville pour tous  
- La ville durable  
- La qualité de vie  

Ces trois critères qui rassemblent énormément de thématiques et de notions participent à la 
 

(Apur, Juillet 2015).  
 

La menace ayant le plus de transversalité sur les axes précédemment cités est le 
changement climatique. Par sa force de bouleversement de nos environnements, le changement 
climatique menace tout particulièrement le milieu urbain. De 

t aux 
problèmes de santé publique, le changement irréversible de notre climat doit être pris en 
considération dans la planification de nos zones urbaines. Pour exemple la canicule de 2003 en 
France, qui a provoqué une surmortalité de plus de 15 000 personnes, démontre de l'inadaptation 
de l'organisation des services publics et des modes de vie urbains actuels aux climats nouveaux 
(ONERC, 2006). 
 

la requalification de la interpellés au fur et 
-nous les villes et leurs espaces avec pour 

 ? Ou trouvons-nous derrière cela une logique bien plus 
profonde et durable ?  
 

 métiers qui interviennent directement sur 
agement de nos territoires ont un rôle  pour transformer la ville. 

Aménager autrefois avait peut-être pour rôle  et la fonctionnalité. Face aux 
enjeux auxquels nous concourons nous ne devons pas arrêter notre réflexion à ces 2 paramètres.  
 

affirmée. Il est vraisemblablement le lieu ayan
notre environnement urbain et les collectivités commencent à r en ce sens. Le renouvellement 

est alors soudainement concernée.  
  

-il contribuer à 
combattre et adapter les villes au changement climatique ? Etude de cas de la requalification 
de la rocade du Jarret à Marseille. 
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 nous tenterons de comprendre les interactions qui 
 a-t-il 

les perspectives vers 
lesquelles ces espaces se dirigent pour répondre aux enjeux émergents du 21e siècle. 
 

puis proposera ermettant 

abordées pour essayer de redéfinir nos logiques de conception et ainsi rendre la ville adaptée à son 
futur. 
 

Dans une troisième partie, nous réaliserons une analyse du projet de la requalification de la 

 état existant, pour juger de  de 
ement  
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1.

1.1 Ossature complexe du milieu urbain  
 

L espace public est à la fois vaste et flou, mais si concret et visible. Difficile de saisir ses limites, 
mais si facile à vivre, à observer... Nous l'empruntons tous, chaque jour de différentes manières. 
 

1.1.1 Espace indéfini aux acteurs multiples 
 

espace public prend naissance dans les années 1970 et ns les années 

accessibles au public (R.Auzelle, Art Urbain, Mai 2014).  
 
Son étude peut être perçue sous différents angles : politique, juridique, sociologique, architectural, 
paysagère, urbanistique, technique... Là réside la complexité de sa définition. 
 

s concrètes  façonné et animé par : 
- Les acteurs économiques : Entreprises, propriétaires fonciers, marchands et 

restaurants... sont responsables 
  un morceau de terrasse, faire de la 

 
- Les acteurs politiques : ques 

décident, financent et accompagnent le devenir de la ville et des aménagements de nos espaces 
publics. 

- Les pr  (architectes, paysagistes, urbanistes, ingénieurs) : Ils sont 
les porte-paroles des collectivités et possèdent 
savoir-faire est censé être force de propositions adaptées et durables à la commande publique. 

- Les habitants-usagers-citoyens : Ils sont les acteurs majeurs 
les lieux conçus au plus proche de leurs envies, les font vivre et les 

pratiquent ger peut être acteur du devenir des espaces dans lequel il vit au côté 
de professionnels par le biais de démarches participatives et consultatives (Florian Bercault, Mai 
2015). 
 

1.1.2 Structure multifonctionnelle au service de la ville 
 

Espace partagé qui est -ci appartient au domaine public, il 
nous appartient à  Ce lieu incarne la 
pluralité au sein Apur, Juin 2012). 
 
Le r
entre les différents tissus, le lien temporel entre les différentes époques et le lien social entre ses 
pratiquants (F. Bédarida,1992). Il est société, identité, culture. Il est ressenti, déplacement, espace. 
Il est ouvert, fermé, aux formes variées. Il est aménagé, redessiné, adapté. Il innove, il expérimente 
et évolue. Il est la structure sur laquelle la ville espère et se repose. 
 
Mais de quoi est réellement public ? Situons les éléments les uns par rapport aux 

 
 
Tout d'abord le large domaine englobant : 

-les rues, ruelles, boulevards, avenues (chaussées et trottoirs); 
-les galeries publiques et les passages couverts; 
-les escaliers, terrasses, belvédères ...; 
-les quais, à quoi l'on peut ajouter cette zone intermédiaire entre la rue et la place que 
constituent les allées ou le mail. 
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-les diverses morphologies de places, points de rencontres aux regroupements plus vastes

ou ovale; les forums et les agoras; les esplanades, parvis, ronds-points, piazza; les 
promenades. On peut y ajouter les squares, lieux intermédiaires entre les places et les 
jardins. 
-Les espaces naturels anthropisés, tels que les jardins publics et parcs urbains. S'y rattachent 
les cimetières et autres lieux calmes et verdoyants aménagés en promenades publiques 
(F.Bédarida,1992).  
 

Il assume des rôles variés dans 
 (fig.1). Ce dernier contribue au 

fonctionnement de la ville dans 

lieu où se côtoient et se confrontent 
différentes fonctions (transit, 
circulation, commerce, flânerie, 
repos), différents modes de 
déplacements, différentes échelles 
(proximité,quartier,ville), réseaux, 

 
 
Il est le reflet de la complexité urbaine, 
à la fois espace technique, social et 

x 
économiques une part de 

Juin 2014). 

les constructions, cet espace est aujourd'hui voulu et réfléchi. Il comble les manques de la ville 
dense. 
 

1.1.3 Lieu de transparence et de sociabilité 
 

de vie important où reposent en partie 
la dynamique éc ne ville, 
la qualité de vie quotidienne du citadin 

 

Espaces de rencontres où se 
façonnent cohésion, solidarité ou 
conflit (fig.2), l  ces 
lieux pour faire la fête, contester, 
manifester, contempler, attendre, 

individuelles et collectives que les 
citoyens font de ces espaces sont 
nombreuses (CHOAY Françoise, 2003).  

Lieu d'extériorité qui dévoile la vie urbaine dans tout ce qui la compose, l lic rend visible, 
donne à voir les groupes sociaux et leurs revendications. Les espaces publics, comme des lieux de 

ur la ville. 

 

Fig.1  Interaction et fonctionnement de espace public - Source : [4] 
(ADEUS, Décembre 2014)   

Fig.2   Les nuits debout - 
Source : [4] (Mediapart 2016) 
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1.2 L
 

Dans la continuité, comprendre comment les transformations de nos modes de vie urbains 
 

public a apté aux nécessités qui ont traversé 
les époques. Villes en développement, espaces urbains remaniés, formes urbaines inventées... En 

uellement à la société contemporaine et ses 
valeurs émergentes  modes de vie, qui eux aussi sont en 
perpétuelle évolution (Y.GENDRON, Décembre 2014).  
 

1.2.1- (II - VIII -ème siècle) 
 

pour les Grecs, un lieu public, central et vivant où les citoyens se réunissaient pour marchander, 
économiques et exercer des pratiques spirituelles. Les fonctions 

politique, religieuse, sociale et commerciale s'établissaient sur un espace dégagé bordé par des 
monuments publics et sacrés (F.Choay, 2004). Cet espace public révèle des espaces centraux de 
rassemblement, connectés par de petites ruelles, le tout étant essentiellement piéton. Ces lieux 

liens sociaux et de 
forger 
conquête des territoires (F.Bédarida,1992).  
 

1.2.2- Espace visuel et rationalisé (XIV- XVIII -ème siècle) 
 

 architectural et urbain (le goût d'esthétique commence à voir le 
jour) émane 
notion de planification des villes (plans, ébauches, écrits et perspectives de développem  
 
Une urbanité géométrique, symétrique et rationnelle fait son apparition (principes dictés par les 
règles de la perspective centrale). Les rues sont subordonnées à un centre et distribuées 

nts clés (places, rues principales, bâtiments publics) à partir 
(R.Auzelle, Art Urbain, Mai 2014). 

 
Mais celle-  

tres éléments architecturaux ou figuratifs, renvoyant à la symbolique du 
pouvoir. Elle est en effet démesurée par rapport aux nécessités de la vie urbaine réelle.  
 
Ces nouvelles formes 

marquent un 
changement profond 
dans la façon de vivre la 
rue et les axes 
notamment par la 
séparation des usages. 
La ville commence à être 
conçue comme lieu à 
parcourir, offre des 
espaces de promenade 
et assume la dimension 
de grande échelle 

F.Choay, 2004). La mode des grands 
cours plantés, les jardins publics et le principe des esplanades et des jeux de terrasses sont de 

Fig.3  Montpellier  Promenade du Peyrou - Source : [5]  (K.Gorbachova 2017) 
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s publics (fig.3).
 

1.2.3- (XVIII  XX -ème siècle) 
 

les transports mécanisés 
se propagent. De là, la création de grands boulevards à unique fonction des gestions des flux de 
mobilité traverse la ville. La chaussée centrale et ses trottoirs latéraux organ

se fera au 
prix de tous les autres usages de la voie. 
structure de la ville et le 
les  deviennent des carrefours de circulation ou des parkings à ciel ouvert et non des places 
(R.Auzelle, Art Urbain, Mai 2014).  
 

 de fournir le 
sociale au sein de la ville, le mouvement du véhicule prime sur la déambulation piétonne. En 
revanche elle offre une efficacité de déplacement certaine. 
 
Des conséquences imprévues de ce modèle se font ressentir : coupure et dévalorisation de certains 
espaces, ségrégation sociale, étalement urbain, dépendance à la voiture... (Comité 21, 2011-2012). 
 

1.2.4- Espace composite en réinvention (XXI -ème siècle) 
 

 reconquête des espaces publics. Les 
chaussées sont remodelées pour créer de larges trottoirs plantés. La question des usages de 

nts et de la place qui leur 
public.  

 
La baisse du trafic automobile est au  de la politique municipale.  Cette nouvelle politique de 

partie occupent 60 à 80% de 
 alors de négocier la place de chacun (APUR, Mai 2019). Dès lors, la 

voirie, comme espace public autant que comme infrastructure des flux, devient un enjeu majeur pour 

mouvement et sédentarité, liens et lieux (F.Bédarida,1992). 
 

-
 

surto  

, considérer la qualité de vie. 
public, bien commun des citoyens devient un des enjeux majeurs de notre société et 

.  
 

durabilité, esthétisme, adaptativité et réponse aux besoins de nos villes et de leurs citoyens.  
 

1.3  
  

1.3.1 Enjeux émergents :  
 

Notre environnement de vie urbain de demain, devra combiner trois facteurs larges et indépendants 
transversale :  

 
La ville pour tous - La ville durable - La qualité de vie. 

 
Garant de la qualité de vie et de -
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ensemble, de la mixité sociale et des réponses aux changements climatiques. ace public est 
 

 
Une ville pour tous, socialement et économiquement  
 
Nos villes devront très rapidement faire face à une pression démographique importante 
(vieillissement démographique, décroissance urbaine, intensification des processus d'étalement 

ant une qualité élevée de vie et de bien-être. Un haut niveau 
a ville et ses 

quartiers devra être envisagé (Union européenne, Octobre 2011). r les 
la gentrification de quartiers et ainsi envisager 

tre espace urbain. 
 

a les capacités de faire office de lien inter-quartiers et les ressources pour offrir des 
s et de mélange social. Le réaménagement de nos trames circulatoires et des axes 

de connexion participe à la diminution de la ségrégation sociale, économique et spatiale en offrant 
 les rendre connectées (Union européenne, Octobre 2011). 

nt hors du périmètre propre des villes diffuse 
celles- s soient accessibles 
sociales peuvent ainsi se -vous.  
 
On voit émerger une demande sociale de vie collective et de solidarité qui appelle des réponses en 

 (Harris interactive, Juin 2017). 
 
Moteur économique, la ville devra être capable de 

ressources dans le tissu économique local et le soutien à la participation sociale. La proximité des 

pose la question de la mixité fonctionnelle et de la diversité programmatique au sei  
(ADEUS, Novembre 2016).  
 
La transition vers ces échanges participera économie résiliente et destinée aux 

a 
de nouveaux modèles de consommation en ville réduisant les déplacements et permettant un gain 

aménagement a tion des habitants 
(APUR, Juillet 2015). 
 
La ville durable et adaptée 
 
Lieu de réhabilitation verte, écologique et environnementale, la ville devra être saine avec pour 

 globale des 
problèmes environnementaux et énergétiques doit être adoptée, les différents éléments de 

politique et urbain doivent être davantage considérés. La ville doit s'adapter à un environnement 
protégé, -
sont gérés de manière durable et où le progrès économique est dissocié de la consommation 
irraisonnée des ressources (Union Européenne, Octobre 2011). 
 
Ainsi, les villes seront des acteurs clés de la réduction des émissions de CO2, de la lutte contre le 
changement climatique et la préservation de la biodiversité. 
réintroduction de la nature en ville et de gestion raisonnée de nos ressources pour renforcer son 
fonctionnement face aux nouvelles menaces environnementales. 
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La qualité de vie citoyenne 
 
La qualité de vie est une notion relativement large englobant certaines caractéristiques individuelles 

néanmoins certains critères 
peuvent être objectivés et améliorés  (ADEUS, Décembre 
2017).  
 

de 
ublic constitue un 

levier essentiel aux 
réflexions et actions sur la 
santé et le bien-être des 
individus. Se distinguent 
une qualité de vie élevée, 
une architecture de qualité 
et des espaces adaptés, 
des infrastructures 
partagées et des services 
urbains fonctionnels qui répondent aux besoins des usagers ; où les aspects culturels, économiques, 
sociaux et écologiques sont pris en compte dans la planification et la construction (Union 
Européenne, 2011).  cadre de vie sain et agréable à ses habitants. Un air 
de qualité et de non polluée (la santé), la propreté des lieux public, convivialité et sécurité des 
espaces, une offre de transports adaptés et durables (bruit, pollution). Tout cela permettant un bien-
être ressenti (fig.4). 
 

1.3.2  
 

modes de vie urbain, les accompagnent et y participent. Dit autrement, les espaces publics semblent 

Le défi urbain auquel nous faisons face dessine et oriente 
les perspectives  
 

le manière ces 
changements contribuent-ils à transformer les villes et leurs espaces publics ?  
 
Nous voilà face à la mobilité durable, aux usages temporaires et multifonctionnels de 
à la volonté de nature en ville, à la recherche de déten
Telles sont les tendan . Ces 
nouvelles demandes sont en partie motivées par la volonté des citadins de voir leurs villes se 
transformer rapidement afin de préserver leur environnement de vie qui est étroitement lié avec leur 
bien-être et qualité de vie quotidienne incluant la santé (ADEUS, Décembre 2017). 
 

nt la possibilité de 
redessiner le schéma que nous connaissons.  

Fig.4  Une qualité de vie recherchée - Source : [8] (Harris interactive 2016) 
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partage (en particulier celui du piéton) et des 
enjeux environnementaux : 

-Améliorer le confort  
-Créer une meilleure adéquation entre 

les dimensions des espaces et leurs usages ; 
-Une meilleure adaptation aux épisodes 

climatiques externes et aux effets négatifs des 
îlots de chaleurs urbains ; 

-Répondre à la demande sociale de 
renforcer le rôle de la nature en ville ; 

-Permettre que de nouvelles pratiques 
se déroulent dans espace public partagé (sport, 

 
 
Cette première partie a  : l

-ci sur la ville. Cette partie introduit également notre société, 
ses attentes et le contexte dans lequel elle vit pour construire un environnement urbain meilleur par 

 (fig.5). 
 
En prenant du recul sur les trois grands axes qui semblent définir les enjeux majeurs de la ville de 
demain, une notion forte et urgente les concerne de façon transversale : Le réchauffement 
climatique. 
chacun de ces axes, car ces derniers sont interconnectés et dépendent étroitement les uns des 
autres. La justesse climatique participe à notre bienêtre, détermine nos activités économiques, leurs 

el nous faisons partie.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Fig.5  Melbourne- La ville en partage - Source : [9] (Jes 
2017) 
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2.

tique, le 
ant les décennies à 

venir, ceci même si les émissions anthropiques de gaz 
à effet de serre pouvaient cesseraient ou diminueraient 
(ONERC, Paris 2005
jusqu'à présent est irréversible. Les conséquences 
seront notables dans notre environnement et nos 
modes de vie. Il paraît donc nécessaire de les anticiper 
afin de réduire nos vulnérabilités et minimiser les 
impacts sur nos quotidiens de vie et sur l'équilibre 
socio-économique de nos villes. 
 

umanité est 

conditions de vie, et de nombreuses sociétés ont su 
surmonter des difficultés considérables grâce à une 
évolution de leurs pratiques ou une adaptation de leur 
environnement. Même si fortement pressée par le 
temps, notre société a la chance de pouvoir anticiper 
les changements et organiser son adaptation. Il faut 

lic (PUCA, 
Décembre 2015). 
 

2.1 Un constat  
 

Le réchauffement climatique agit sur de nombreux facteurs de notre planète, comme la raréfaction 
de la ressource en eau, les épisodes naturels extrêmes augmentés (inondation, forte ), les 
périodes de canicule récurrentes et toujours plus chaudes, la menace de la santé publique et son 
impact direct sur la qualité de vie (ONERC, 2007). Le territoire européen connaît des étés plus secs 

ections de Météo France, cette tendance se poursuivra 
et s'accélérera tout au long du XXIe siècle. La hausse des températures moyennes pourrait atteindre 

 (fig.6) 
ugmenter (ONERC, 2003).   

 
Partant de ce constat large et quelque peu effrayant, des actions adaptatives et atténuatives sont à 
mettre en  et un changement de notre fonctionnement et de nos comportements est 
nécessaire afin de renforcer la résilience de la ville par le biais des espaces publics. 
 

2.1.1 Ville vulnérable mais adaptable   
 

pour ne pas rapidement voir la vie en ville et son mode de vie menacés. Ces milieux anthropisés et 
quasi intégralement gérés nt 
conception et leur gestion.  
 

ain 
que sont la forme urbaine (paramètres morphologiques des volumes de la ville), les caractéristiques 
des revêtements et la part de végétal (paramètres surfaciques de nos espaces publics), et bien 
évidement les différentes activités humaines qui y contribuent (paramètres anthropiques) (ADEUS, 
Septembre 2012). 
 
 

Fig.6 - Augmentation des températures en Europe   - 
Source : [9]  (M.Santamouris, IASA-NkUA) 
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- Les paramètres morphologiques : Nos volumes urbains créent obstruction et rugosité face 
aux vents (densification des constructions et hauteur de bâti importante). La réduction des 
vitesses et des circulations du vent dans les villes réduit significativement le refroidissement 

 Dans cette même logique, la morphologie urbaine piège le 
s 

bâties offrent vers le ciel (ADEME, Septembre 2017). 
 

- Les paramètres surfaciques : Les phénomènes d'évapotranspiration (végétal), 
s à cause de la forte 

proportion des surfaces imperméables qui ont remplacé la végétation, le sol naturel et les 
réfaction des surfaces humides et perméables, diminue les possibilités 

Ces matériaux de faible albédo, et de forte 
inertie thermique entraînent une plus forte absorption solaire pendant la journée stockant 
ainsi la chaleur dans un sol effusif (asphalte, béton, pierre, enrobé) et favorisent sa restitution 
nocturne (ADEME, Septembre 2017). 
 

- Les paramètres anthropiques : 
modes de transport à moteur thermique sont sources 

 (Apur, Avril 
2019). 

 
ainsi que les villes font subir au climat 

des modifications sensibles et font 
apparaître un microclimat urbain 
caractérisé par les ICU (fig.7) (excès des 

régulièrement, près du sol, dans les zones 
urbaines en comparaison avec les zones 
rurales qui les entourent) et la menace des 
inondations. 
 
Pour cela de nombreuses adaptations 
peuvent être envisagée
urbanistique et de planification urbaine, de 
découpage territorial, de stratégie 

 de 
lutte contre la montée des eaux, de 

actions à l'échelle restreinte de nos espaces 
publics, ou un travail plus large et global à l'échelle de nos territoires. Ces adaptations devront se 
faire en parallèle de la réduction des émissions de gaz à effet de serre, source majeure des 
conséquences. 
 

. 
 

2.1.2  
 

Le changement climatique est le plus souvent présenté comme une nouvelle source de contraintes. 

stimuli climatiques s opportunités 
bénéfiques » (PUCA, Décembre 2015).  
 
Les décideurs et acteurs de la ville possèdent une certaine expérience de la gestion de ces 

hecs ou de réussites) et cette expérience peut être vue 
comme un levier formidable pour mettre en place une démarche proactive face aux menaces du 

Fig.7  Courbe de température et effet des ICU   - Source : [11] 
(MED-MAIN 2018) 
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aux professionnels de réinventer la ville 
esthétiquement, techniquement et dans ses pratiques pour lui offrir t dans 
une logique durable aux générations futures. Le challenge est de grandeur, mais tant excitant à 

 
 
La responsabilité oblige aujourd'hui à penser la ville du futur en y intégrant le climat futur, question 
de sécurité collective et de bien-être urbain. Et, si nous tentions de mettre en  la technique et 
les connaissances acquises 
fraîcheur et de  
 

2.2 C  
 

Les enjeux du changement climatique stimulent le développement de nouvelles approches des 
nt des innovations techniques, urbanistiques et architecturales. 

Pour parvenir au défi cité, de nouvelles formes sont à intégrer dans l'aménagement de nos espaces 
publics et de nouveaux éléments sont à introduire pour pouvoir le relever .  
 

2.2.1 Instaurer un bilan positif des émissions de GES 
 

définir/influencer le fonctio
aménagement, le concepteur choisit l'avenir et les usages 

 
fossile dans les zones urbaines, principalement liée aux 

émissions de CO2. Environ deux tiers de la demande finale 
en énergie est liée 
70 % des émissions de CO2 sont générées dans les villes 
(Urban Lab, Aout 2018). Le mode de vie urbain fait partie à 
la fois du problème et de la solution.  
 
 
 
La mobilité urbaine facteur de réduction des émissions : 
 
Afin de réduire les émissions de GES, la ville peut agir sur un secteur qui y contribue lourdement : 
La mobilité urbaine. Avec ¼ des émissions totales de C02 dont ¾ produite par les routes, le transport 
est le deuxième contributeur de gaz à effet de serre derrière la production d'énergie et d'électricité 
(fig.8) (IBGE. ,2013). 
 

a donc la possibilité de changer la situation en réduisant la place de 
la voiture et offrir de nouveaux modes de déplacements durables et écologiques. En offrant 

s collectifs, actifs et efficaces, la ville réduit drastiquement ses émissions 
de gaz à effet de serre. 
de modes de déplacements propres et permet indirectement de redonner aux citoyens la possibilité 
de reconquérir la ville autrement et de profiter centre-ville décongestionné. 
 
Espace nouveaux, habitudes changeantes : 
 

piétons, des lieux redynamisés, et un transport métropolitain efficace pour tous, la vie de quartier 
reprend du service et offre des commerces de proximité et une activité économique locale. Cela 

égrégation spatiale, 
étant une des causes d

Fig.8  Beijing - Omniprésence automobile - 
Source : [12]   (Dorothea Schnid Laid) 
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modes de déplacements, qui finissent par agir sur nos habitudes et comportements quotidiens.
 

oncentration de GES : 
 

on aménagement passent par des phases de programmation, de choix et de 
conception. Lors de ces phases, il paraît de nos jours primordial 
protéger les éléments capteurs de carbone (végétal et sols naturels entre autres).  
 
Cela est possible en réduisant le nombre d'abattages s existants pour réaliser le projet , ou 

en  sont de favoriser la plantation  public et de redonner à la ville des sols 
capteurs de carbone par le biais du nouvel aménagement. 
 
- Par le processus de la photosynthèse, la végétation pour créer du glucose puise le carbone de 

, sous forme de CO2. Une grande partie de ce car
également sous forme de CO2 via la respiration des plantes et une petite partie est stockée dans 
les tissus des parties aériennes et souterraines sous forme de matière organique vivante (biomasse 
végétale)). Cette action parti

bâtiments, grâce à sa capacité de rafraich ir ambiant.  
 
Selon une étude mené dans sept villes aux Etats-Unis par une équipe de chercheur (USDA), la 
séquestration de carbone des arbres urbains varie de 16 à 135 kg éq. CO2 /arbre/an. Un bilan net 
des émissions de GES sur cycle de vie -34 à -252 kg éq. CO2 /arbre/an 
(moyennes, 6 villes aux Etats-Unis). Cette fourchette assez large varie en fonction du genre et de 

et de 
bre. 

 
Nous pouvons constater par 
ces données que le bilan des 
émissions de GES sur 

considère en plus les 
émissions de GES évitées 

bâtiments en été (économie 

climatisation), le bilan est 
encore meilleur. Pour avoir un 

a séquestration 
de carbone par les arbres 
compense seulement une part des émissions annuelles de GES des villes : soit un à dix jours 

émissions par an (fig.9) (BRUYAT G., 2011).  
 
- Au même titre que la végétation, le sol est un capteur important de carbone. Il représente le 
deuxième poste de stockage de carbone sur la planète après les océans (ADEME, 2018). Ce stock 
présent sous forme de matièr
4 à 5 fois plus que dans la végétation (VASENEV V.I., 2014). La stabilisation du stock de carbone 
dans les sols est assurée par deux mécanismes -organisme, macro 

 
 
L'imperméabilisation liée a construction 

s variées empêche les mécanismes précédemment cités et engendre une diminution 
du stock de carbone dans les sols. Pour comparaison, une étude américaine a analysé le stock de 

Fig.9  Bilan carbone  dans 6 villes américaines - Source : [13] (Mc 
Pherson et .al 2005) 
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qui est de 83,9 t C02/ha qui est de 207,7 
t CO2/ha et la différ -Unis, les pertes de 
stocks de carbone des sols due
les stocks de carbone dans les arbres urbains ou dans les sols de pelouses urbaines (RACITI S.M., 
2012). 
 

 planter de nouveaux (ESCOBEDO F., 2010) 
, de préserver des espaces verts plutôt que de les imperméabiliser, et plus généralement de limiter 

les efforts les transports par 
exemple). 
 

2.2.2   
 

territoire 
et imperméabilisation des sols) et les épisodes de fortes pluies dus au changement climatique est 

épisodes de sécheresse plus nombreux et intenses impose de penser au mieux la gestion du cycle 
 

  
Un changement de p

  
 

le des précipitations 
x 

pluviales souterrain afin de les évacuer le plus rapidement possible. Cette gestion des eaux et de 
traitement des sols a pour conséquence 
consécutivement induit : 

- 
f accru (fig.10),  

-  u et de son intérêt en surface terrestre, 
-  
- une concentration de la charge polluante des eaux avec un risque accru de pollution des 

milieux récepteurs en aval (Apur, Novembre 2018). 
 

 
 

fig.11). 
 

Fig.10   variable - Source : [14] (Livingston, Mc Carron 1992) 
Fig.11  Bentley UK - 
Inondation en milieu urbain - 
Source : [14] (Ashley) 
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Le développement de techniques alternatives de gestion des eaux pluviales pour éviter les risques 
donc de nos jours inévitables. La philosophie du tout 

onéreuses  
cycle hydrologique. 
 

sur une gestion locale des eaux de pluie, au plus 
près du lieu où elle tombe (infiltration sur place). Mais aussi par le ralentissement des flux et le 

perme
contribuer aux 

 (Apur, Novembre 2018). 
 

perméable : 
 
Le développement de la gestion à la source des eaux de pluie implique que la ville existante et les 
nouveaux aménagements doivent voir leur part de surfaces imperméables diminuer au profit de 
surfaces de pleine terre et de zones avec une épaisseur de substrat assez importante pour pouvoir 

 (Annexe I). 
 
Les espaces publics (square, place, ) et la voirie représentent une part non négligeable du 
territoire de nos milieux urbains : en moyenne 15-20 % des surfaces. Pour une ville comme Paris 
(sans les bois) les espaces publics de voirie représentent 25 % de la surface (Apur, Novembre 

gestion nouvelle des eaux de pluie.  
 

 des lim
zones pour stocker les eaux en surface. Enfin adapter le profil de la voirie et des trottoirs à un 
écoulement dirigé vers les zones perm
acheminée peuvent être traitées par différents procédés : 
 

- Des techniques minérales sous forme de tranchées infiltrantes et stockantes pouvant venir 
remplacer les caniveaux habituels (fig.12). Appelées chaussées à structure réservoir, elles sont 
construites avec des matériaux poreux per upérée sous la chaussée puis 
de percoler doucement dans les sous-sols. Cette structure poreuse peut être réalisée de différentes 
manières comme en GNT tassé, gravier, ou encore avec des structures alvéolaires ultralégères 
(SAUL, en matière plastique). En e

e (fig.13) (Apur, Décembre 2012).  

Fig.12  - Source : [15]  (GUIDEnR) 
Fig.13  Schéma-cou
tranchée drainante- Source : [15] 
(DPE) 
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-  de revêtements perméables infiltrant par la 
mise en  de pavés à joints poreux, enrobé ou béton 

enherbées ou dalles stabilisatrices de gravier, revêtements 
poreux et résinés) (fig.14).  

 
i seulement appliquée aux places de 

stationnements, la désimperméabilisassion peut représenter 

stationnement peut également être envisagée dans le cas de 
politiques de réduction de la place de la voiture en ville. Dans 
ces situations les places supprimées peuvent être remplacées 

végétalisées.  
 

 
 
 
 

 
 

- 
paysage urbain qui se dessine, plus végétal a « éponge ». L mplantation de 

re le décaissement des pieds 
 sont des 

techniques efficaces et simples à mettre en uvre. 
 
Pour exemple, en bord de voirie, des 
zones plantées reliées entre elles, 
constituent des linéaires végétalisés 
continus permettant la maîtrise du 

elles du 
trottoir qui la borde (fig.15). La 
constitution de ces continuités 
végétales contribue à un 
changement qualitatif du paysage 
urbain et prévoit des seuils 

évacuer directement par infiltration, 
évaporation et évapotranspiration. 
Les noues paysagères en sont 

le parfait. Fossé large et peu 
profond, dont les rives sont en pente 
douce. La collecte des eaux se fait 
par ruissellement sur les surfaces 
adjacentes ou sue des gouttières de 

u pluvial traditionnel (Le Paris pluie, 2017).  
 
 
 
 
 
 

Fig.14  Passage de St.Joan - 
Revêtement perméable - Source : [15] 
(Lyanne van Diepen) 

Fig.15  Les Mureaux -Tranchée végétal de récupération des eaux de 
voirie - Source : [16]  (Agence Quatrevingtdouze) 
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Un autre dispositif peut 
compléter la gamme de 
solutions abordées : un 
système de rétention 
souterrain. Quelque peu 
semblable aux tranchées 
d'infiltration de voirie, ce 
système est en revanche 

importants. Composées 
de cagettes installées 
sous les revêtements de 
surface, celles-ci se 

 
permettent de stocker 

 infiltration dans le sol (fig.16) à 
sable permettra le traitement des pollutions chroniques.  

te eau de pluie fav s 
possibles paces végétalisés  le lavage de trottoir 
ou chaussée...) permettant 

issement (IAU, Septembre 2014). 
 
 

lic : 
 

pluie localement et la 
visibilité des ouvrages 
qui en assurent sa 
gestion sont un bon 
moyen de faire prendre 
conscience aux 
citoyens des enjeux liés 
aux risques 

ations ou de 
surcharge des réseaux 

principe étant de 
concevoir des espaces 
dont la capacité de 
rétention en eau 

 (fig.17). De nombreux aménagements ont 
intégré le principe de « super -à- gestion des eaux 
pluviales (pluie décennale et au-delà) tout en servant a

ces, parvis, 
terrains de sport, squares et jardins. Leur inondation en période de fortes pluies peut même valoriser 
le paysage Après un 
surface fini par s'évaporer ou s'infiltrer en fonction de la nature du revêtement (jardin de pluies, 
espaces publics réversibles). 
 
 

Fig.16  Clamart  Bassin enterré de récupération des eaux pluviales - Source : [17] 
(APUR, 2016) 

Fig.17  Romainville  - Source : [17] (ETP Est Ensemble, Gael 
Kerboal) 
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Cette contribution des espaces du quotidien à la gestion de la pluie peut être rendue lisible par une 
pédagogie sur site (panneaux de sensibilisation à proximité des ouvrages) : elle permet une prise 

es 
espaces. 
 
 
Pour conclure, certaines collectivités sont réticentes 
pour des qu et/ou des raisons techniques de faisabilité. La crainte la 

bilisation du sous-
ouvrages sont systématiquement pensés dans leur épaisseur pour recevoir les eaux de pluie (trottoir 
ou voirie : structure à base de graves out en étant 
très solide une fois tassée). Si les réseaux enterrés (transports, électricité, communication etc.) 
peuvent rajouter filtration, ils ne représentent pas  
un facteur rédhibitoire. Les réseaux des différents concessionnaires sont en principe protégés de la 

sol.  
 
Enfin ce que nous devons ressortir outre les réponses que ces modèles apportent aux changements 
du climat par le biais du respect du cycle de l

la ressource gratuite que 
, sociales (partage des usages des espaces publics et privés, 

sensibilisa
(rafraîchissement de la ville, renforcement de la  (Apur, Avril 2019). 
 

2.2.3 Lutter contre la surchauffe urbaine  
 

climat appliqués divers : la présence de 
its, les formes urbaines 

et nos comportements humains dans la ville. Nous aborderons point par point comment nous 
pouvons  
 
Le végétal comme régulateur du climat urbain : 
 
Selon les simulations du modèle 
météorologique MM5, l'influence 
de la végétation sur le climat 

importante 

surfaces construites. Le végétal 
a un rôle déterminant à jouer 
dans nos villes futures.  
 

oint de vue thermique et 

élément essentiel. Non 

et de la fraîcheur localement par 
évapotranspiration, mais il 
absorbe aussi une grande 

le traverse (fig.18). 
 
Lorsque le rayonnement solaire provenant du ciel atteint le houppie -ci va subir 
plusieurs processus. Premièrement la partie interceptée par le feuillage est soit absorbée par les 

directement réfléchi en direction du ciel (environ 30% de l'énergie). Par ce phénomène, les surfaces 

Fig.18  Effet rafraichissant de la végétation - Source : [18] (APUR, 2017) 
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des rues, places...  sont protégées et se réchauffent moins. De
une partie de l'énergie du rayonnement infrarouge ce qui limite les échanges de chaleur entre les 
différentes surfaces (VegDUD, Septembre 2014). 
 
En période estivale, les arbres et en particulier leurs houppiers sont des surfaces radiatives « 
fraîches » par rapport aux surfaces urbaines minérales. Les échanges entre le houppier et les 
éléments de la rue (façades et sol) contribuent à diminuer les températures des surfaces. Ainsi, par 
rapport à une rue sans végétation, les surfaces se réchauffent moins et donc réchauffent 
de la rue par convection thermique, limitent le stockage de chaleur dans les matériaux pendant la 
journée et réduisent la quantité de chaleur libérée la nuit. 
 
Pour favoriser au maximum le phénomène, il est recommandé de planter des arbres à feuille 
caduques et denses ayant un grand port pour favoriser un ombrage important en journée. 

0m au-dessus 
avec arbres, est de 0,7°C en moyenne, avec un maximum à 2°C, apportant un réel confort aux 

(VINET J. (2000)). 
 
Le second effet avantageux du végétal sur le climat urbain est l
ambiant et augmente son humidité. Le végétal transpire de e de son organisme en journée 
au cours de la réalisation de la photosynthèse, pour en partie permettre au feuillage de rester à une 
température pro stimuli 
climatiques et environnementaux, ainsi que de la présenc
constituent le dispositif de régulation de la transpiration. Ils rejettent davantage 
air sec et 

 
 
En revanche, lorsque 

difficilement extractable (notion de potentiel hydrique). 
Les stomates se ferment alors progressivement et la 
transpiration diminue pour limiter le déficit hydrique 
(phénomène de protection du végétal), ce qui contribue 
à diminuer considérablement la transpiration. Pour une 

e, le végétal doit donc 
 lui permettant ses 

 et ne doit donc pas être 
en condition de stress hydrique (IAU, Septembre 
2014). 
 
En imposant un arrosage suffisant, on obtient un 

important que le taux de végétation est élevé et est 
plus fort en journée (fig.19).  mature au sein 

. (JOHNSTON J., 
NEWTON J. (2004)). 
 
 
En revanche, le fonctionnement du un très grand nombre de 

de végétation) et du type de dispositifs végétalisés implantés ifs 
herbacés ou arbustifs dans les rues, surfaces engazonnées, enveloppes végétales pour les 
bâtiments, parcs, friches, noues végétalisées... Ils présentent des caractéristiques différentes et 

mes effets. 

Fig.19  - 
Source : [19]  (ADEME, Octobre 2018) 
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Un choix de revêtement tactique : 
 
Le type de matériaux e
public a un impact direct sur la température 
urbaine. Physiquement, ce sont les 
caractéristiques liées à l'albédo (capacité de 

(capacité à émettre du rayonnement infrarouge) 
des matériaux qui nous importent (fig.20). 
Autrement dit, deux critères majeurs permettent 
de classer les matériaux : leur couleur et leur 
rugosité. Plus les matériaux sont lisses et clairs, 
plu s les 
matériaux sont sombres et rugueux plus ils 
seront  
 

lobalement

émettre un jugement sur leur impact sur  : 
 
- Les matériaux minéraux (granit, grès) et 
dérivés du pétrole (asphalte, bitume): Par leur 
teinte sombre ces matériaux réfléchissent très peu 
bonne capacité de stockage de cette même énergie. Cette capacité est renforcée par la couche de 
béton sur laquelle ils reposent en fonction des choix techniques établis.  
 
- Les matériaux sablonneux ou pulvéru la teinte de ces matériaux 
est relativement claire, ils réfléchissent en partie le rayonnement solaire en journée et stockent très 

 e  couche 
superficielle constituée de sable ou de pierre concassée est peu solidaire du support sur laquelle 
elle repose. De ce fait, la conductivité thermique entre les couches est mauvaise et le stockage de 

 (Apur, Juillet 2017). 
 
- Les surfaces végétales arasantes (pelouse, prairie, friche): naturellement, le végétal tend à se 
rapprocher des températures s dépérir face au rayonnement solaire. Il a la capacité 

s de 
revêtements lors de temps sec). Grâce à ce phénomène, les surfaces ont un stockage limité de 
chaleur et ne réchauffent quasiment  

Fig.20  - Source 
: [20] (MED-MAIN 2018) 

Fig.21  Paris  - Source : [20] (APUR, Juillet 2017) 
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Il semblerait légitime de réaliser une classification des matériaux de sol selon les critères de couleur 
s aménagements et trouver les matériaux qui répondent 

tant à cette prob (résistance mécanique, pérennité, réparabilité 
 choix 

judicieux de matériaux adaptés, des gains de température allant jusqu'à 4°c peuvent être ressentis 
(fig.21). 
 
Les formes urbaines :  
  

des mouvements de masse d'air et des vents qui diminuent le rafraichissement mais aussi et surtout 
sur le piège radiatif 
des formes bâties er.  
 
Le « facteur de vue du ciel » (SVF) est un 

a facilité 
avec laquelle se produit le 
refroidissement nocturne par échange 
radiatif avec le ciel. En zone rurale ce 
refroidissement est maximum (SVF=1), 
en ville il est contraint par la présence 
des bâtiments (SVF<1) (Apur, Juillet 
2011) (fig.22). 
 
Il est donc important dans nos futures 
conceptions s publics de veiller 
à ce que les prescriptions 

s . Il faut encourager 
 d espaces libres (places, esplanades... sont fortement ensoleillées la journée, mais se 

résister à 
la densification et la construction de ces espaces, et enfin éviter de mettre en  des éléments 

 
 
Les activités humaines, source de chaleur anthropique : 
  

à une transformation physique 
de ultime se traduit par un dégagement de chaleur qui participe à la surchauffe 

us propre, moins 
consommatrice et dont le dégagement de chaleur est moindre.  
 
E
transformation de notre ville en matière de mobilité et de rafraîchissement local pour réduire la 
dépendance . Le premier effet de la circulation 

pneumatiques sur la chaussée. La réduction de la circulation automobile est donc une priorité pour 
s actifs de 

lan de rejet de chaleur 
nettement inférieur (ADEUS, Décembre 2015). 
 

ils sont un moyen faci
mais 

émises dans ce chapitre 
systèmes se ferait plus rare.  

Fig.22  Morphologie contraignante pour le refroidissement des villes - 
Source : [21] (APUR, Juillet 2011) 
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n évaporation 
 

 
de transformatio

permettant ainsi de diminuer la température ambiante. 
 
Nous avons abordé dans la partie 2.3.2 les notions de perméabilité et de stockage favorisant le 

e pas uniquement à ces nouvelles formes de traitement   
 

déve s 
formes 
relative, qui couplée au vent permet de réduire 

r ambiant. 
de favoriser dans la conception des espaces 

 même de petites tailles, tamponnent les 

permettent ainsi la création de véritables zones de 
fraîcheur.  
 
Les brumisateurs sont également un bon moyen 

u au centre des espaces minéralisés. 
Liébard et DeHerde (2005) ont ainsi mis en évidence 
que la brumisation favorise sensiblement le 

la chaleur nécessaire à son évaporation. 
Santamouris a montré que les aménagements de 

Séville en 1992 ont permis un gain de fraîcheur de 5 °C, le même t
gain de 4 °C au sein s en 2004 (Colombert 2008). 
 
Ces éléments pouvant être intégrés dans l'espace public (fig.23) ; ils 
population des installations esthétiques et récréatives ayan

 et le sol. t donc elle aussi faire partie des dispositifs ponctuels de 

on doit se faire de façon modérée et raisonnée. 
 
 
Les interactions complexes qui existent 

émergence En essayant de combiner 
certaines notions abordées qui peuvent être hautement compatibles, nous permettons ainsi de 
rendre une p e et résiliente face au réchauffement 
climatique. L  ces éléments 
comme des piliers de la création 
 

tout autre adaptation appliquée aux autres unités de la ville, notamment les 
bâtiments, pour créer une résilience transversale, forte et globale.  
 
 
 
 
 

Fig.23  - Source : [22] 
(APUR, Juillet 2017) 
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3. ETUDE DE CAS : PROJET DE LA ROCADE DU JARRET A MARSEILLE 

3.1 Marseille, une approche urbanistique nouvelle  
 

 
 

 un territoire 
extrêmement vaste. La morphologie urbaine accidentée, avec des rues pentues et étroites définit 

s 
reconquérir la ville. Pour faire office de court constat, la douceur de vivre et 
à déambuler est paradoxale avec son espace public. Celui-ci est pauvre, éclaté et envahi par 

réduits, arbres coupés, tramway supprimé, et lieux publics envahis par la voiture.  
 
Partant de ce constat, Marseille est en cours de restructuration de sa zone urbaine pour redéfinir la 
façon de se déplacer dans la ville et réinvestir des espaces publics délaissés. Depuis plusieurs 
années, Marseille a engagé une véritable mutation de ses infrastructures routières pour faire de son 
centre-ville un cadre de vie apaisé, où voitures et modes de déplacements doux trouvent leur place 
aux côtés des piétons.  
 
Ces choix politiques , 
urbanistique et environnementale  
 

3.1.2 Grands projets de contournement 
 

ps autour 
urbain qui permet aujourd'hui 

e leurs espaces publics.   
 
Le projet de la L2 (fig.24, indice 1), 
draine en première couronne urbaine un 
nombre de passages motorisés 
important et a pour but de réduire la 
congestion en centre-ville et jouer le rôle 
primordial de desserte inter-quartiers. 
 
Dans la continuité de ce projet, le 
prolongement naturel de la L2 jusqu'à la 
mer affirme et concrétise la logique de 

gglomération. Le boulevard urbain 
Sud (fig.24, indice 2) est pensé comme 

multimodale. Plusieurs modes de 
transport cohabitent : trottoirs et 
cheminements piétons, pistes cyclables 
sur la totalité du linéaire, voies 
réservées  

Le flux routier dense qui avait té sur ce nouveau 
périphérique urbain et offre à Marseille la possibilité de redéfinir ce

s à la ville. 

 

1 

2 

3 

4 
5 

Fig.24  Marseille  Projets urbains de restructuration de la ville - 
Source : [23] (TANGRAM Architecture) 
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3.1.3 Des axes requalifiés
 

 trafic sur deux grandes traversées routières 
Nord-Sud interne à la ville. Cette diminution de la circulation justifie la requalification de ces deux 
artères en un boulevard urbain pour la rocade du Jarret (fig.24, indice 3 ; fig.25) et en une avenue 
pour le cours Lieutaud (fig.24, indice 4 ; fig.26).  

 
Ces deux projets de requalification se veulent plus intégrés et adaptés au centre-urbain et profiteront 

esthétique des lieux traversés. De là peut émerger la diversité des usages et la mutabilité des 
espaces tout en conservant un écoulement satisfaisant de la circulation et en assurant des itinéraires 
confortables, sécuritaires et continus pour les autres types de mobilités urbaines. Ces 

e changement des pratiques en ville.  
 

3.1.4 Un centre-ville apaisé 
 

on du centre-ville de 
Marseille (fig.23, indice 5) répond à deux objectifs 
complémentaires : améliorer le cadre de vie des 
habitants et renforcer un urbanisme à la fois tourné 

environnementaux de notre siècle et respectueux de 
 

 
Cela en réorganisant les transports en commun et en 
assurant une continuité cyclable. La végétalisation et 
le développement de la nature en ville est encore et 
toujours favorisé. La mise en valeur patrimonial et 

fortement considéré (matériaux, plantation, mobilier 
urb  (fig.27).   
 

es dans cette dynamique 
eille a tardé à initier sa métamorphose mais aujourd'hui son espace public est 

e de ces réaménagements 
motorisée efficace en périphérie, encourager les transports en commun et la mobilité douce en 
centre-ville, et permettre ainsi aux habitants de réellement  
 

Fig.25  Marseille  Perspective du projet de requalification de la rocade du 
Jarret - Source : [24]  (TANGRAM Architecture) 

Fig.26  Marseille  Perspective du 
projet de transformation du cours 
Lieutaud - Source : [24]  (TANGRAM 
Architecture) 

Fig.27  Marseille  Perspective du projet de 
requalification du centre-ville - Source : [24]   (Michel 
Desvigne Paysagiste) 
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3.2 Le Jarret : Un projet de boulevard inscrit d
réchauffement climatique ? 
 

3.2.1 Une autoroute urbaine transformé en boulevard intégré  
 

La rocade du Jarret est un axe routier important de 3.6 Km (du carrefour St-Just à la Place de 
s 4éme, le 5éme et le 10éme arrondissements du Nord 

vers le Sud. 

 
Fig.28  Plan masse du projet de requalification de la rocade du Jarret - Source : [25] (DEVILLERS Associés) 

et assure majoritairement la distribution entre le centre-ville et les quartiers proches. 
 

 des trafics importants et fait de ce lieu une rocade très circulée, 
e 

piéton. En effet, cet axe fait partie des plus empruntés de Marseille où le trafic peut atteindre 80 000 
véhicules/jour. 
 
Du fait de sa sur-fréquentation et de sa dimension routière, la rocade du jarret est très peu 
compatible avec des modes actifs de déplacement (Cycliste, piéton
voiture, les trottoirs étroits et obstr
public. 
 

 a été lancé pour transformer l ion de 
ce site. Le développement des nouveaux enjeux de mobilité (douce et partagée), de végétal en ville 

font partie intégrante de cette requalification. Cela, dans 
lité de vie de 50 

habitants de nouvelles alternatives de déplacements urbains. 
 
Le projet composé de 4 marchés ventions différents 
pour une livraison c  (fig.28). 

3.2.2 Un aménagement, un bilan  
 
La finalité portée à cette étude est de réaliser une analyse de cet aménagement pour comprendre 
en quoi la reconfiguration de cet axe permet de répondre face 
au changement climatique. 
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L Existant-Projet pour pointer 
aménagement effectue. Cette approche se fera en suivant la structure 

des différentes parties et sous parties de la figure ci-dessous (fig.29). 

Nous effectuerons ce 
bilan sur la Zone 6 (Bd.Chave  
choix de cette z

  futur 
boulevard est parcouru (Annexe II). 
 

 
 
A de la rocade du Jarret redéfinit les emprises de 

une réduc
et à contrario, une augmentation des emprises destinées aux mobilités actives. 
 

-plein central 
permettant ainsi la réduction du profil de voirie de 2x3 voies à 2x2 voies pour les voitures sur 

ns ponctuelles. Cette action permet ainsi ent des 
trottoirs avec Cette nouvelle 
configuration o  en 
chiffres le tableau ci-dessous, les emprises allouées à une utilisation mixte (Piéton/Vélo) ont 
augmenté de près voirie qui a été réduite de 18% 
(tab.1). Le réaménagement favorise les transports actifs et collectifs, et réduit la place et le nombre 
de voit  

s durables, une 
rationalisation des stationnements (tous confondus) a permis de diminuer de 1,56% les 
stationnements  

 

Fig.29  Schéma de planification urbaine et de développement- Source : [26] (Institut national de la santé du Quebec) 



27 
- 2018/2019 - NANS BRACCALENTI 

 
 

 Surface piétonisée Surface circulée Stationnement 
EXISTANT 8 476 m² 39,14% 10 212 m² 55,98% 958 m² 4,88% 

 
PROJET 11 523 m² 58,65% 7 470 m² 38% 653 m² 3,32% 

 
BILAN + 3 047m² + 19,5% - 2 742 m² - 17,98% - 305 m² -1,56% 

 

Selon les estimations prédites par le service mobilité  le 
réaménagement permettra une réduction significative des flux sur le boulevard du Jarret. 
Actuellement, entre 70 000 et 80 000 véhicules jour passent sur la rocade du Jarret. La réduction 
du nombre de voies induira naturellement une diminution des flux qui selon les estimations 

 entre 25% et 35% grâce à un phénomène de congestion souhaité qui « force » le report 
de circulation sur de nouveaux itinéraires (tab.2) (Annexe III). 

En  moyenne  (150 g de CO2 par Km), nous 
pouvon  réaménagement sur le rejet de GES sur cet axe. 

 Flux de voiture (véhicule/j) Estimation  
EXISTANT 75 000 véhicule/j 11 250 kg/CO2/km 

 
PROJET 52 500 véhicule/j 7875 kg/CO2/km 

 
BILAN - 22 500 véhicule/j - 3 375 kg/CO2/km 

Nous pouvons c  globalement 
bien aux enjeux de mobilité urbaine et de lutte contre les GES en milieu urbain. Du moins, celui-ci 
contribue à la réduction de rejet de CO2 et diminue le rejet local de chaleur. En effet, tout ce qui ne 
part pas en énergie mécanique se transforme en chaleur soit par le radiateur, soit par 
l'échappement, soit par frottement dans la transmission (c'est à dire 70 à 80% de l'énergie contenue 
dans le carburant). Cette donnée reste difficile à estimer en température chiffrée. 

s sols : 
 
Le projet vient apporter de nouveaux revêtements de surface et modifie les proportions existantes 
de revêtements utilisés. Avant son réaménagement, la totali space public était (voirie + 
trottoir) revêtu par un enrobé classique de couleur noire (97,5% de la surface totale). Ce type de 
matériau à faible albédo (0,098) et forte émissivité (0,99) est remplacé sur les trottoirs par un béton 
désactivé de teinte claire (49% de la surface totale) à albédo plutôt élevé (0,3) et émissivité plus 
faible (0,92). Ces changements de revêtements permettent ainsi de réduire la captation et la 
restitution de chaleur du sol et de rendre la température locale inférieure. 

En revanche, nous constatons que par la suppression du terre -plein central végétalisé, la proportion 
de surfaces plantées diminue légèrement (diminution de 0,4%). Le végétal, outre sa capacité de 

Tab.1 : Tableau comparatif (Avant-Après projet) des surfaces (m²) allouées à chaque usage du projet  Source :  
(Production personnelle, 2019) 

Tab.2 : Tableau comparatif (Avant-Après projet) du comptage de voiture (véhicule/jour) associé à leur impact carbone 
(kg.CO2/km) - Source : (Production personnelle, 2019) 
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rafraichissement, à un albedo de haute valeur (0,3-0,35) pouvant être très intéressant en 
« revêtement » de surface à vocation rafraichissante (tab.3). 

 

 Béton désactivé Enrobé Surface plantée 
EXISTANT 0 m² 0% 14 823,1 m² 97,5% 373,8 m² 2,5% 

 
PROJET 7 473 m² 49,1% 7 360 m² 48,43% 363,75 m² 2,39% 

 
BILAN + 7 473m² + 49,1% - 7 463 m² - 49,07% - 10 m² - 0,1% 

 
e une nette amélioration quant aux revêtements de surfaces employés. La 

 
aurait pu être effect  

S  : 
 
La logique de traitement des eaux du projet est inscrite dans le « tout aux réseaux ». La voirie, les 
trottoirs et la piste cyclable bénéficient  pente pour une évacuation par ruissèlement dans un 
réseau unitaire pour certaines sections et en séparati s. Peu ou pas de démarche 
alternative de traitement des eaux a été mise en place.  
 
Il en est de même pour les revêtements de surface, qui sont tous imperméables et ne permettent 

eau en sa zone de chute. Aussi, les surfaces de terre naturelle comportant du 
végétal sont très faibles. Les chiffres projet démontrent ne sera 
assurée, le projet a  un bilan très légèrement négatif. Les sur

au sont  Nous 
constatons encore une fois que la suppression de la bande plantée sur le terre-plein central réduit 

tion locale, cela malgré les nombreuses plantations effectuées (tab.4). 
 

 Surface imperméable Surface perméable 
EXISTANT 14 823,1 m² 97,5% 373,8 m² 2,5% 

 
PROJET 14 833 m² 97,6% 363,75 m² 2,4% 

  
BILAN - 10 m² -0,1 % - 10 m² -0,1 % 

 
Le projet présente donc 
est important de préciser que le boulevard du Jarret présente en sous-terrain un ouvrage des années 
50 qui canalise un ancien ruisseau « Le Jarret ûrement été réalisée dans une 

Certaines 
alternatives additionnelles auraient pu être intégrées. 

 

 

Tab.3 : Tableau comparatif (Avant-Après projet) des surfaces (m²) de type de matériaux sur la zone étudiée - Source : 
(Production personnelle, 2019) 

Tab.4 : Tableau comparatif (Avant-Après projet) des surfaces (m²) de matériaux perméable et imperméable sur la zone 
étudiée - Source : (Production personnelle, 2019) 
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Zone de refroidissement :
 
De part la reconquête des espaces publics, le projet 
public sans obstruction et offre des squares et jardins (Square Sidi Brahim- Zone 6). Ces zones 

 sont aménagées 
Des arbres y sont  Le profil de 

orme urbaine globalement ouverte permettant les échanges de chaleur vers le ciel 
(Annexe IV). 

 : 

r une végétalisation continue des deux rives par la plantation 
 En 

addition à ce es 
existants  et ainsi densifier le boulevard. Certaines 
places de stationnements ont même été supprimées pour y implanter des arbres. 

Nous constatons la conservation de 72% des arbres existants sur la Zone 6 et une plantation dense 

affirmée compte un total de 91 U sur la zone en fi  (tab.5).  

 Arbres abattus (U) Arbres conservés (U) Arbres plantés (U) 
EXISTANT 5 U 27,8% 13 U 72,2%  

 
PROJET  13 U 14,3 % 78 U 85,91 % 

 
BILAN  

  
 assuré par la nouvelle plantation En considérant un houppier 

50 m². 
En considérant les arbres adultes, nous pouvons constater une augmentation de 3 667 m² de zone 
ombragée sur les trottoirs. Cette augmentation permettra 

 (tab.6).  

 Arbres (U) Ombre projeté au sol (m²) 
EXISTANT 18 U 904,32 m² 10,67 % 

 
PROJET 91 U 4 571,84 m² 40% 

  
BILAN + 73 U + 3 667,5 m² + 29,33 % 

 
Le projet répond très correcteme
une zone fortement encombrée par les réseaux. Les rôles de rafraichissement du végétal pourront 
agir efficacement. De plus, n place ce qui assurera un apport 
hydrique  qui pourra effectuer continuellement son rôle de bio-climatiseur. 

Tab.5 : Tableau comparatif (Avant- - Source : (Production 
personnelle, 2019) 

Tab.6 : Tableau comparatif (Avant- - Source : 
(Production personnelle, 2019) 
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daptation absolu au 
réchauffement climatique, nous pouvons constater une nette amélioration avant-après sur la 
question du confort thermique local. 
cet axe se voudra davantage résilient face aux éventuels pics de chaleur que nous rencontrerons. 
En revanche, la pleine efficacit s, 

se seront développés. 

Il est évident que ce réaménagement aurait pu répondre de façon bien plus forte aux enjeux 
climatiques, mais cela nécessiterait de ranchir des questions de circulation et de contraintes 
techniques propres au contexte de la rocade du Jarret. 

3.2.3 Que faire pour aller plus loin ?  
 
Les actions concernant le  et les bénéfices d e gestion alternative auraient pu 
être considérés de façon plus intense dans le projet. Pourtant Marseille est une ville au climat 
méditerranéen qui fait régulièrement face à des précipitations violentes. Ces épisodes de pluie 
peuvent très rapidement encombrer les réseaux et ainsi causer des dommages de natures diverses 
par les inondations. 

Nous proposerons deux actions « envisageables » à appliquer au projet : 

- La perméabilité des zones non contraintes : pour les pistes cyclables et les stationnements
de revêtements perm  
(fig.30)  se 
colmater, ce qui peut constituer des contraintes pour la désimperméabilisation des chaussées 
circulées. Le revêtement en enrobé (stationnement) et béton désactivé (piste cyclable/Trottoir 
piéton) pourraient donc être remplacés par un béton drainant, ca
par second  que celle-ci ruisselle. Ce type de matériau permet une 

-sol.  

- Végétaliser la bande fonctionnelle : le projet est constitué e bande fonctionnelle continue qui 
sépare la voirie de la piste cyclable. Cette bande fonctionnelle de 1,6 m de large abrite du mobilier 
( arceaux vélos, 
les armoires divers imentation des différents systèmes nécessitant une alimentation 
électrique, et l Actuellement, 

 (2,56 m²). Une logique de continuité plantée, sur le linéaire de 
 (eau de voirie + eau de trottoir 

. 

 
 

 

Fig.30  Paris - Coupe de gestion des eaux par infiltration locale- Source : [30] (APUR, 2014) 
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CONCLUSION
 

quelconque débat. 
 Les décideurs publics doivent à présent initier la métamorphose. Dans les grandes villes, 

nous constatons de nombreux aménagements, un changement des volontés de déplacement 
urbain, un verdissement des lieux public et réinvestissement des centres-villes pour les piétons. 
Cependant la mise en  profonde et technique dans les villes en est encore à 
un stade exploratoire et parfois embryonnaire.  

Comme ffrent 
à nos professions. Tout ,   

 sont des composantes primordiales. Nous devrons davantage 
 réversibilité et flexibilité qui doivent trouver leur 

sens dans la particularité du lieu ou de son climat. 

Ensuite, nous pourrons avoir une action directe sur la conception architecturale et le devenir 
le fonctionnement de la ville par ses pratiques 

quotidiennes. Puis interviennent les , que ce soit les choix 
des matériaux, la sélection s techniques 
nouvelles L doit être poussé au-delà de la notion architecturale et esthétique. 

re les ilots de chaleurs par 
exemple. 

Certes, ces actions identifiées peuvent être mises et grandement concourir à 
, m

« changement climatique » lui- étant pas toujours pleinement pris en compte dans la 
 Les 

pas seulement être sélectionnées 
devront rester pertinentes au fil du temps et adaptables dans un climat qui évolue. Or, force est de 
constater que le problème de la hausse des températures urbaines peine à être pris en compte et 
traité de manière efficace par les documents de planification dont disposent les collectivités, alors 

le PNACC français.  

Les documents de planifications urbaines doivent et peuvent agir pour imposer les nouvelles 
bonnes pratiques adaptatives aux changements climatiques lors de nouveaux aménagements. Les 
documents de planification doivent proposer des recommandations, tant en termes de conception 
et composition urbaines, que de prescription technique et alternative ou encore de conseil 

sation du végétal par exemple.  Mais aussi des réglementations 
édiées 

s locales s. Adapter la 
ville est un défi, mais réussir à rendre le processus « chantier » moins énergivore et consommateur 
de ressources en est un autre que nous devons aussi considérer. 

, en 
raison, nota
terri

litiques ion ne figurent que 

échelle de temps de plusieurs décennies à prendre en compte puis à décliner en actions et en 
investissements nécessaires, ce qui peut également éloigner certains élus locaux de cette 
préoccupation (SERRE Damien, 2017). 

sensibiliser les maî s, les concepteurs et les gestionnaires 
de prendre en compte ces aspects dans leurs pratiques professionnelles, pour aménager durable et 
adapté. 
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Annexe I -elle évacuée dans le sol ? (Source : Centre de recherches 
routières  Annexe au Bulletin CRR n°77  2008) 
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Annexe II Plan de la Zone 6 de la requalification de la rocade du Jarret 
(Source : DCE  INGEROP) 
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Annexe III Carte de variation du trafic actuel/futur - Projet de requalification de la rocade 
du Jarret (Source : AVP - INGEROP) 
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Annexe IV Coupes transversales du projet de requalification de la rocade du Jarret Zone 
6 (Source : DCE - INGEROP) 
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